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ARRÊTES  des  Bailliage , Domaine  & Sé^ 
néchaujfées  de  Forez  , feants  à Mont-Brifon  j 
du  10  Mai  ij88. 


La  compagnie  des  officiers  des  bailliage , domaine  & fénéchaiiffiées 
de  Forez, féante  à Mont-Brifon,  affemblée  en  la  maniéré  accoutumée; 
inftruite  par  une  infinité  de  lettres  venges  de  Paris, &par  plufieurs  copies 
de  l’arrêté  du  parlement,  du  5 préfent  mois,  du  projet  défafireux 
formé  contre  l’intention  du  meilleur  des  rois  , de  renverfer  les  lois 
conffitutives  de  la  Mônarcbtie , par  la  deftruélion  entière  du  Corps 
refpeaabie  auquel  le  dépôt  facré  des  lois  a été  confié  fucceffivement 
par  les  rois  & la  nation  ; a unanimement  arrêté  : que  , liée  par  le 
ferment  qu’a  prêté  chacun  de  fes  membres , d’obferver  les  ordon- 
nances du  royaume  , elle  ne  participera , ni  par  le  fait , ni  de  con- 
fentement , à la  leélure  & publication  d’aucune  loi  qui  n’auroit  pas 
reçu  fa  fanébon  par  une  vérification  légale  , non  plus  qu’à  la  tranf- 
cription  qui  pourroit  en  être  faite  fur  fes  regiftres  ; & que , fi  par 
des  voies  inufitées , lefdites  leéture , publication  & tranfcript-on  fur 
fes  regiftres  pouvoient  être  faites  , elle  protefte  d’avance  contre  lefdites 
îeélure  , publication  & tranfcription.  Déterminée  par  Ion  attachement 
inviolable  à fes  principes , elle  déclaré  auffi  qu’elle  ne  peut  rV 
connoître  & ne  reconnoît  aucun  établiffement  nouveau  illégalement 
formé  , pour  remplacer  aucune  des  cours  de  juftice  aéluellement 
exîftantes  : prenant  dès-à-préfent  l’engagement  foiernnel  de  n’y  ac- 
cepter, foit  en  corps,  foit  en  particulier,  aucune  place. 

Fait  & arrêté  en  la  chambre  du  confeil  des  Bailliage , Domaine 
& Sénéchauffées  de  Forez  , à Mont-Brifon,  ce  10  mai  1788 
Signé  à la  minute:  Demeaux.  — Delaplagne,  — Raymond  - dû^ 
Bouchet.  — Staron-de-V  Argenture.  — Defpomeys.  — Gerentet-de 

Saluneaux.  — Durand.  — Pupier-de-Brioude.  — Aguiraud. 

Bourg.  — PunUis  ~ de  ~ Cindrieux.  — Imbert  , avocat  du  roi.  — 
Delachaife,  procureur  du  Roi. 


I 


Du  2.8  Mai  ij88. 

IjA  compagnie  des  officiers  des  bailliage , domaine  & fénécbauffèes 
de  Forez , convoquée  & alïemblée  en  ia  maniéré  accoutumée  : 

M.  le  lieutenant  général  lui  a communiqué  une  lettre  qu’il  reçut 
hier  fur  les  hmit  heures  du  foir  , de  Ad.  Tçrray  , intendant  de  cette 
généralité,  datée  de  Lyon,  du  28  préfent  ; par  laquelle  M.  le  corn- 
iniuaire  départi  de  la  province  lui  donne  avis:  qifen  exécution 
de  la  commiffion  particulière  à lui  adrelïée  par  les  lettres- patentes 
de  fa  majefté , & en  vertu  d’une  lettre  de  Monfeigneur  le  garde 
des  fceaux,  il  fe  propofe  de  fe  rendre  , famedi  prochain  31  du  cou- 
rant , à faudience  de  notre  tribunal , pour  y faire  procéder  aux 
îeéfure  & publication  des  lois  données  par  fa  majefté , & enregii- 
îrées  au  lit  de  juftice,  le  8 de  ce  mois. 

Sur  c|aoii  la  compagnie  , fidelle  à fon  ferment , ftdelle  à fes  prin- 
cipes , déclaré  que,  perfiftant  à fon  arrêté  , du  10  préfent  mois  , 
elle  ne  doit,  ni  ne  peut  prendre  aucune  part  aux  leclure,  publica- 
tion & tranfcription  qui  pourront  être  faites  fur  fes  regiftres , d’au- 
cunes lois  ênregiftrées  au  lit  de  juftice,  tenu  à Verfailies  le  8;  bc 
que  fa  préfence  auxdites  leéture  & publication  ne  fera  que  l’eftet 
de  fon  profond  refped  pour  les  ordres  de  fa  majefté. 

A arrêté , en  outre , qu’enfuite  de  la  féance  qui  fera  prefidée 
par  M,  le  commiftaire  du  roi , elle  réitérera  fes  protaftations. 
Fait  & arrêté  dans  la  chambre  du  confeil , ce  28  mai  1788.  Signés 
à la  minute  : Dcmeaux,  — ■ Delaplagne.  — R aiinond-du- Bouch&t. 
* — Staron^de-Largentiere . • — Defpomeys,  - — Gereiitet-de^Saluneaux, 
Durand.  — Pupier-de-Brloude,  — David. — Aguiraud.  — Bourg-. 
■ — PunRis-de-Cindrieux^  — Imbert.^  avoçat  du  roi.  — Ddachaife^ 
prçcureur  du  roi. 


Du  Mai  iy88, 

T J A compagnie  des  officiers  des  bailliage,  domaine  & fénéchaulTees 
de  Forez,  féante  à Mont-Brifon,  affemblée , en  exécution  de  foa 
arrêté  du  28  courant , & y perfévérapt  ; craignant  que  la  pré- 
fence à la  féance  de  ce  matin,  puifte  être  regardée  comme ^ un 
acquiefcement  ou  çonfentement  aux  leélure  & publication  qui  en 
ont  été  l’objet  ; 

A unanimement  arrêté  , conformément  à fon  devoir  , qu  il  etoit 
néccifaire  , pour  conftater  de  plus  en  plus  la  fermeté  de  fes  fenti- 
ments  & la  ftricle  régularité  de  fa  çonduite  , de  fixer  tous  les  détails 

ds  iadire  féànee, 


M.  Terray , commifTaire  du  roi , eft  arrivé  -au  palais  à 9 lieure’s 
un  quart , audience  tenante  ; il  eft  monté  fur  les  rangs  : MM.  fe  font 
levés  ; il  a pris  féance  au-deffus  de  M.  le  lieutenant  général , & a de 
-fuite  exhibé  des  lettres-patentes  de  fa  majefté  , du  de  ce  mois  ‘ 
qui  l’autorifent  à faire  procéder  aux  leéfure  & publication  des  lois 
promulguées  au  lit  de  juflice  ^ du  8 même  mois.  Il  a invité  M.  le 
lieutenant-général  d’en  ordonner  la  îeélure  ; M.  le  lieutenant-général 
lui  a répondu  : <c  Monfieur , ]e  n’ai  rien  à ordonner,  vous  tenez  la 
féance , ordonnez  tout  ce  qu’il  vous  plaira  ->1. 

L’ordre  donné  par  M.  le  commifTaire  , le  grefner  a fait  leéliire  def- 
dites  lettres-patentes  ; lecfure  faite  , M.  le  lieutenant-général  lui  a dit, 
de  la  part  de  fa  compagnie  ; « Monfieur,  la  condernation  & l’acca- 
bîement  dans  iefquels  nous  fommes  plongés,  ne  nous  lalffent  des 
forces  que  pour  vous  déclarer  que  notre  préfence  à la  préfente 
” féance  n’eft  que,  l’effet  de  notre  profond  refpeét  & de  notre 
3? , foumiflion  aux  ordres  du  roi  j>. 

M.  le  commifTaire  , adreffant  la  parole  à M.  le  procureur  du  roi , 
lui  a intimé  l’ordre  , au  nom  du  roi  , de  requérir  lecture  tSc  publica-w 
tion  des  fix  lois  enregiftrées  an  lit  de  juftice  , du  8 préfent.  MM.  les 
gens  du  roi  debout , ayant  conféré  enfembie  un  inftant , M.  Imbert , 
avocat  du  roi , portant  la  parole  , ont  dit  : a Monlieur  , au  nom  du 
3?  roi , vous  commandez  à notre  miniffere  de  porter  la  parole  , poTir 
3?  requérir  leéfure  & publication  d’aucunes  ordonnances  , édits  & 
33  déclarations  dont  vous  êtes  porteur , en  vertu  de  lettres-patentes  de 
33  fa  majefté. 

33  Cette  parole , Monfieur , n’a  jamais  été  excitée  que  par  poîre 
33  devoir;  elle  l’efl  dans  cet  inftant  par  les  ordres  les  plus  exprès, 

33  Si  nous  portons  nos  regards  fur  le  fyftême  intérefiant  de  légif- 
33  lation  , tranfmis  à notre  monarque  autant  aimé  que  refpecfé  , par 
33  fes  auguftes  prédécefteurs  , nous  y trouvons  un  édifice  d’amour  & 
33  de  liberté  , élevé  par  nos  fouverains  dès  le  berceau  de  la  raonar- 
Xt  chie  ; édifice  que  des  yeux  citoyens  ne  fe  lafï'ent  jamais  d’ad- 
33  mirer. 

33  Tout , Monfieur  , demande  à fa  majefté  une  proteéfion  parti- 
33  CLiliere , en  faveur  de  tous  les  ordres  de  la  inagiftrature  ; les  devoirs 
33  pénibles  de  leur  état , leur  fidélité  à toute  épreuve  ; & plus  encore  , 
33  le  combat  douloureux  , & qui  déchire  leur  cœur  , lorfqu’un  devoir 
53  inflexible  s’oppofe  au  penchant  qui  les  porte  à lui  obéir  librement. 

33  Notre  profond  refpecl:  & notre  foumiflion  à l’autorité  royale  , 
33  exigent  de  nous  , dans  cet  infitant  , que  nous  requérions  , mais  du 
53  très-exprès  commandement  du  roi,  & fans  y adhérer  , ni  parle 
53  fait,  ni  de  confentement , lecture  & publication  des  ordonnances , 
33  édits  & déclarations  enregiftrés  au  lit  de  juftice  , du  8 préfent 
93  mois  33. 

M.  le  commifTaire  a prononcé  : Le  roi  a ordonné  & ordonne  lec- 
ture & publication  des  fix  lois  enregiftrées  au  lit  de  juftice  tenu  à 
Mer  failles  le  8 de  ce  mois. 


i'^1 


Le  greffier,  en  conféquence  <îe  l’ordre  à lui  donné  par  M.  lé 
commiSaire , a fait  lefdites  leélure  & publication  ; & de  fuite  M.  le 
commiffaire  a dit  à MM.  les  lieutenant  particulier  , confeillers , & avo- 
cat du  roi  : MeJJïeurs , vous  pouveivous  retirer,  MM.  les  lieutenant  gé- 
néral, prpcureur  duroi,&  vous  greffier, je  vous  intime  l’ordre  d’affifter 
à la  rédaclion  du  procès-verbal  de  cette  féance  , que  je  vais  dreffer  , 
& de  le  figner  ; à cet  effet,  vous  retirer  avec  moi  dans  la  chambre  du 
confeil  de  céans:  ce  qui  a été  exécuté.  MM.  le  lieutenant  général  ÔC 
le  procureur  du  roi  n’ont  affilié  à la  rédaélion  dudit  proces-verbal 
que  paffivement  & pour  fe  conformer  aux  ordres  exprès  de  Sa  Ma- 
jefté  , comme  ilà  en  avoient  agi  dans  la  féance  du  matin  , qui  en  étoit 
l’objet,  & l’ont  figné,  en  écrivant  chacun  au-deffus  de  fa  fignatuf  e : Far 
exprès  commandemerd  du  roi,  à nous  apporté  par  M.  IerrÀY,  M.  le 
commiffaire  a dit  à ces  deux  MM.  : Je  laijfe  mon  procès-verbal  entre 
les  mains  du  greffier  en  chef.  Sur  ce  récit , de  la  part  de  M.  le  lieu- 
tenant-général, la  compagnie  defirant  connoitre  la  teneur  de  ce  pro- 
cès-verbal, ligné  par  M.  le  commiffaire,  MM.  les  lieutenant-gene- 
ral & procureur  du  roi , & par  Thezenas , greffier , avec  l’énon- 
ciation ci-deffus  rapportée  , de  la  part  de  MM.  les  lieutenant-gé* 
néral  & procureur  du  roi , fe  l’ell  fait  rapporter  , & a remarqué^que 
M*  le  commiffaire  s’étoit  borné  à ne  retirer  en  fon  pouvoir  qu  ex- 
pédition dudit  procès-verbal. 

La  compagnie  perfiftant  à fes  arrêtés  des  lo  & 28  du  prefent 
mois , a réitéré  fes  protellaîions  contre  les  leélure  & publication  qui 
ont  été  faites  à l’audience  de  ce  jour. 

Fait  & arrêté  dans  la  chambre  du  confeil , ce  3 1 mai  1788.  Signe 
à la  minute  : Demeaux  , lieutenant-général,  — Dclaplagne  , lieutenant- 
particulier.  — S taron-de-V  Argentier  e.  — Defpomeys,  — Durand,  — 
Gerentet-de-Saluneaux.  — Fupier-de-Brioude,  — Bourg,  — Agui- 
raud,  — FunElis-de-Cindrïeux,  — Imbert,  avocat  du  roi.  • — Dela- 
chaife  , procureur  du  roi. 


